
Jnetituiicm tt'Quilm*. 

DISCOURS 
PRONONCÉ A LA 

DISTRIBUTION DES PRIX, 
en présence 

DE M™ L'ARCHEVÊQUE DE LYON, 

LE n AODT 1840. 

MONSEIGNEUR, 

Ce que vos généreuses paroles avaient promis de bienveil­
lance et de paternelle sollicitude à la jeunesse de nos écoles, 
vos actes le réalisent abondamment. Au milieu des travaux 
multipliés et des graves soucis d'une administration nouvelle, 
vous avez su trouver assez de temps et assez de forces pour 
encourager et bénir nos jeunes solennités littéraires. En ac­
cordant aux maisons d'éducation les prémices de votre zèle et 
le bonheur de votre présence, vous attestez hautement cette 
vérité : que l'enseignement est d'une grave importance, que 


